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Il était une fois, une toute petite goutte d’eau.

Elle s’appelait Elisabeth. Elle avait décidé de venir sur la planète terre 

pour y rencontrer des enfants.

Elisabeth habitait dans le ciel, sur un gros nuage blanc. 
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Un jour, le ciel devint tout gris.

Elisabeth se dit que c’était vraiment chouette

et que le moment de rencontrer des enfants

était venu.
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La pluie se mit à tomber et la petite goutte d’eau en profita 

pour plonger dans la rivière. Elle se mit à nager doucement.
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Un peu plus loin, Amdala, un petit garçon jouait avec son seau sur une petite 

plage au bord de la rivière. Il mit de l’eau dans son seau et attrapa Elisabeth. 

Elle lui demanda : 

— Comment t’appelles-tu ? 

Le petit garçon répondit d’une voix timide : 

— Amdala… mais toi qui es-tu ? 

— Je suis Elisabeth, la petite goutte d’eau. Mais où sommes-nous ? 

— Nous sommes en Afrique. Ici, il fait très chaud.

   Il faut mettre un chapeau pour se protéger du soleil.

   Nous habitons de petites cases faites de terre

   séchées et nous jouons du djembé, un instrument

   à percussion.

Elisabeth avait appris beaucoup de choses

avec Amdala, ce petit garçon à la peau couleur chocolat.

Elle lui demanda de la remettre à l’eau pour poursuivre son voyage. 
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Après plusieurs mois à voguer au fil de l’eau,

Elisabeth sentit le froid l’envahir, et l’eau avait 

maintenant un petit goût salé.

Elle se cogna contre quelque-chose de très dur

et parvint à s’agripper et à monter dessus. 
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Juste devant elle se tenait une jeune fille qui était en train de pêcher.

Elisabeth la regarda et lui demanda : 

– Comment t’appelles-tu ? 

– Anuqiak, répondit la jeune fille un peu surprise. 

– Où sommes-nous ? Peux-tu me parler un peu de ton pays, lui demanda Elisabeth. 

- Nous sommes au Groenland, là où vivent les pingouins. Ici, il fait très froid.

  On se protège avec des gants, des bonnets, des pulls, des foulards

  et de très gros tricots. Nous habitons dans un igloo, une petite maison faite

  de glace, et nous jouons du tambour, un instrument à percussions.

Elisabeth était heureuse de partager ce moment avec Anuqiak,

cet enfant esquimau à la peau couleur vanille, mais il était

temps pour elle de continuer son voyage.
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Elle monta à bord d’un gros bateau en partance pour l’Amérique.

Notre petite goutte d’eau allait rencontrer des indiens d’Amérique. 

Arrivée dans ce grand pays, elle se trouva face à un jeune garçon 

qui portait une plume dans ses cheveux. Il n’en fallait pas plus 

pour qu’Elisabeth veuille en savoir davantage.

– Comment t’appelles-tu ? lui demanda-t-elle. 

- Je m’appelle Yakari et voici Petit tonnerre mon cheval. 

Quel drôle de nom se dit Elisabeth. Mais elle voulait en savoir

plus sur ce pays. 

– �Ici, lui dit Yakari, nous portons des vêtements brodés de perles, 

et dans nos cheveux flottent des coiffes faites avec des 

plumes d’aigle. Nous habitons dans des tipis, de grosses tentes, 

constituées de bois et de peaux de bêtes. Nous jouons de la 

flûte, un instrument à vent.
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Elisabeth aurai bien aimé en savoir davantage, mais elle sentait

qu’il était temps pour elle de visiter un autre pays. Elle monta dans un

énorme avion. Celui-ci l’emmena dans le Pacifique, en Nouvelle-Calédonie,

et plus précisément sur la côte Est.

Là, elle rencontra de nombreux enfants. L’un deux se baignait dans une 

magnifique rivière, surplombée de la très connue cascade de Mia pour les 

habitants de ce petit village. Elle s’approcha et lui demanda :

- Comment t’appelles-tu ?

Le petit garçon la regarda, surpris de la voir lui parler, mais il lui répondit :

- Je m’appelle Kadé (sapin en Xârâcùù).

- Où sommes nous ?

- �Nous sommes en Nouvelle-Calédonie, une petite île du Pacifique, pas loin 

de l’Australie et de la Nouvelle-Zélande. Ici, nous habitons dans des cases 

faites en bois et en paille. Nous avons beaucoup de soleil, mais aussi 

parfois des cyclones. Nous jouons de la musique, avec un instrument à 

percussion, le Döbwé.
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Il était temps de poursuivre la route vers de nouvelles découvertes. Elisabeth 

prit un nouveau moyen de transport : l’avion. Le voyage dura plusieurs heures 

et enfin elle arriva dans un nouveau pays. Près de l’aéroport, Elisabeth trouva 

deux enfants : un petit garçon et une petite fille.

Elle leur demanda : 

– Comment vous appelez-vous ? 

- Odval, répondit la petite fille et voici mon frère, Sükh. 

- Où sommes-nous ? 

- �Nous sommes en Mongolie. Ici, nous portons des vêtements très colorés. 

Nous avons souvent un chapeau, des bottes et un del (habit traditionnel).

  Nous vivons dans des yourtes, des espèces de grandes

  tentes faites avec du tissu et du bois. Nous jouons

  du Dombra, un joli instrument à cordes. 



Elisabeth commençait à se sentir 

fatiguée par son long voyage,

même si tous les enfants rencontrés

lui avaient enseignés plein de choses. 
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Elle se posa sur la Yourte de ces nouveaux amis et regarda vers le ciel.

Le soleil était là, Elisabeth sentit la chaleur sur son corps.

Elle commença à regretter son beau nuage blanc et sa vision de la terre 

vu d’en haut. Le soleil chauffait encore un peu plus. 
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Elisabeth sentit son corps s’étirer, se transformer…

sans lutter, elle comprit que le soleil la rappelait vers elle. 

Doucement, elle remonta dans son beau nuage blanc

et s’endormit des rêves plein la tête.
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